E X T R A n 

DU  PROCÈS  - VERBAL 

des  séances 

DU  DÉPARTEMENT  DE  LA  DROME, 
EN  PERMANENCE. 

Séance  publique  , du  jeudi  2â  Jeptembre  17  \ l’an 

Jècond  de  la  République  françaije  , une  & indivifible  ; 
en  préjence  du  citoyen  Alhite  , rr.  pré  Ce  niant  du 
peuple  , délégué  par  la  Convention  nationale , dans 
Les  Départemens  méridionaux, 

t 

Fréfens , 6£c.  ~ i 

% 

E citoyen  Albite  a expofé  , à radminiflration  , 
que  les  habicans  du  departement  des  Bouches  du 
Rhône  , l’armée  d’Italie  , & celle  contre  les  rebelles 
du  midi,  aux  ordres  du  général  Carreau:^,  ne  pouvant 
plus  recevoir  de  blé  par  la  Méditerannée  , depuis  l’in- 
fâme rrahirc-n  de  Toulon  ; que  dans  la  Ville  de 
Marfeilie,  ô£  dans  prefque  tout  le  département  des 
Bouches  du  Rhône,  le  pain  s'y  vendant  onze  fols 
la  livre,  par  l’efFec  naturel  de  cette  pénurie  , il  était 
de  la  dignité  , ôu  du  devoir  de  l’adminiPtracioti  de 
renoncer  à fa  propriété  des  onze  cent  quintaux  de 
blé , faifanc  partie  des  quinze  cents  que  le  miniilre  de 


l’intérieur  avait  defliiné  à ce  département , Sc  d’en  faire 
le  généreux  abandon  à celui  des  Bouches  du  Rhône. 

Cette  proportion  ayant  réuni  Tadeniiment  fimultané 
de  railembiée  ; le  Confeil  connoifî'ant  le  patriotifmc  , 
dont  font  animés  tous  les  citoyens  de  ce  département  , 
à qui  aucune  efpèce  de  privation  n’cfl  pénible  , lorf- 
qu’cl'e  peut  diminuer  les  maux  de  leurs  hères  , être 
utile  à la  cliofe  publique. 

Conhdérant  que  quelque  néceffaire  que  foit  à ce 
département , cette  quantité  de  blé  qui  avait  été  dé- 
terminés par  Tes  befoins  impérieux  , il  eft  fouveraine- 
mcnc  j Lifte  de  venir  au  fecours  de  l’armée  d’Italie  , 
ÔC  de  celle  dirigée  fur  Toulon  , laquelle  a fi  puiftam- 
menc  contribué  à l’extinéllion  du  fédéralifme  d’une 
partie  des  départemens  méridionaux  ; 

Conlidérant  que  les  habitans  de  Marfeille  , ne  font 
plus  , aux  yeux  des  Dromains  , que  des  frères  , puif- 
qu’ils  ont  abjurés  leur  erreur  , fur-tout  qu’ils  ionc 
à la  veille  d’être  atteints  par  la  famine. 

Le  procureur  - général  “ fyndic  entendu  arrête,  à 
runanimité , qu’il  fe  déhfte  , en  faveur  du  département 
des  Bouches  du  Rhône  , du  droit  de  propriété  qu’a- 
vait le  département  de  la  Drôme  , fur  les  onze  cent 
quintaux  de  froment  qui  avait  été  deftiné  par  le  mi- 
niftre  de  l’intérieur  , lefquels  ont  été  arrêtés  a Arles  , 
que  le  département  des  Bouches  du  Rhône  , à 
qui  cette  détermination  fraternelle  ëC  amicale  iera 
tranfmife,  peut  difporer  de  cette  quantité  de  Iromenr, 
çomme  étant  dès  ce  moment  fa  propriété. 

Comme  auffi  ^ il  fera  donné , à l’adminiftration  des 


Bouches  du  Rhône , raffurance  pofîcîve  i que  tant  que 
durera  la  guerre  de  la  liberté  dans  cette  partie  de  la. 
république  , l’adminiflration  de  la  Drôme  , ne  fera 
faire  aucun  achat  de  blé  dans  ce  département  ; d>C  qu’à 
cec  effet  j expédition  du  préfent  arrêté  fera  adreffé  au 
département  des  Bouches  du  Rhône,  &C  au  miniftte 
de  l’intérieur,  lequel  fera  fortement  invité  à prendre  , 
en  confidéracion  , la  pofition  pénible  où  fe  trouve  le 
département  de  la  Drôme,  à l’égard  des  fubfiftances; 
ainfi  que  les  motifs  qui  déterminent  le  facrifice  des  onze 
cent  quintaux  , ÔC  à augmenter , en  conféquence  , la 
quantité  de  blé  qui  pourrait  lui  être  deftinée.  Ce  dé- 
partement étant  réduit  à fes  prodiiârions  notoirement 
infuffifantes  , dC  ne  facliant  d’où  tirer  des  blés  tant 
que  les  Villes  de  Lyon  èC  de  Toulon  feront  au  pou- 
voir des  ennemis  de  la  pacrie. 

Signes  MELLÉRET  , Préfident  ; REGNARD  , 
Secrétaire-général. 

VAd  miniilration  du  département  ayant  pris  leélure 
de  l’Arrêté  ci-deifus , ouï  le  Procureur-géiiéral-ryndiG  , 
en  a ordonné  l’impreEion  pour  être  publié  , aulché  5C 
envoyé  à tontes  les  Communes  du  département. 

Fait  à Marfeiiie,  en  féance  publique  , le  3 oélobre 
Ï793  î fécond  de  la  république  franc^aife  , une 
de  indiviiible. 

Signes  GRANET  aîné,  préiident  en  abfence. 

C.  GUINOT  , fecrétaire-général. 


A M^lRSEILLE,  d«j  l’împrimerie  ds  Jean  rUossy,  Impriaieur  de  ia  Natîv>^i 
et  du  DJparteiaenl , i’an  secoud  de  la  iiépubüque  Française , 1793^ 
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